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BIENNE

Fraternoël se prépare 
à souffler ses 50 bougies

Est-il encore utile de pré-
senter Fraternoël à Bienne ? 
Depuis le début, nous avons 
chaque année un stand à la 
Place centrale à cette même 
date, qui est là pour rappeler 
que c’est Noël, et qu’une cha-
leureuse soirée avec repas 
et ambiance vous attend à la 
maison Calvin, dès 18 h. Notre 
stand distribuait son fameux 
thé Frater, reconnu loin à la 
ronde ; maintenant, la nouvelle 
réglementation au sujet des 
gobelets ne nous permet plus 
d’offrir gratuitement une bois-
son, mais chacun repart avec 
un flyer et un chocolat ! Fra-
ternoël, c’est aussi toute une 
organisation administrative qui 
regroupe différents services : 
secrétariat, finances, sécurité, 
logistique, achats. 

Tout ça pour dire que cela 
fait cette année 50  ans que 
Fraternoël existe, et que nous 
comptons bien fêter digne-
ment cet important jubilé ! 

Vous êtes curieux ? Vous aime-
riez savoir ce qui se prépare ? 
C’est simple, venez fêter votre 
Fraternoël avec nous, nous 
vous attendons ! Au plaisir de 
vous retrouver le 24 décembre 
à la Maison Calvin, rue de 
Mâche 154 à Bienne. | jcl

BIENNE ÉGLISE SAINT-PAUL

Saint-Nicolas rend visite 
aux enfants

L’association des parents 
d’accueil de Bienne (APA) 
a mis sur pied mardi après-
midi 13  décembre sa tradi-
tionnelle fête de la Sain-Ni-
colas en faveur des familles 
d’accueil biennoises sous la 
présidence de Jean-Claude 
Clénin. Cette association 
d’accueil compte 30 mamans 

de jour et 50  parents pla-
çant, pour un nombre actuel 
de 60 enfants. C’est dans la 
salle de spectacle de l’Eglise 
Saint-Paul que saint Nicolas 
est venu distribuer ses cor-
nets de friandises. Nombre 
d’enfants, dans leurs langues 
maternelles, ont donné de la 
voix et conté quelques belles 

histoires sous les applaudis-
sements des parents pré-
sents. Petite communication 
au passage, l’APA est à la 
recherche de mamans d’ac-
cueil en priorité de langue 
allemande ou parlant les 
deux langues. Pour contac-
ter l’APA : www.tevapa-biel-
benne.ch. | jcl

Logo / Graphisme
Site internet 
Campagne publicitaire 

Agence de communication

Création de stand
Multimédia
www.clin-d-oeil.net

    Pour vous
démarquer en un

Réclame

DICTIONNAIRE DU JURA

L’encyclopédie devient plus claire et plus féminine
Depuis le 8 décembre, le dic-

tionnaire du Jura a fait peau 
neuve sur son site internet, 
désormais aussi facilement 
accessible sur les téléphones 
intelligents et les tablettes. Ces 
derniers mois, les responsables 
de sa rédaction ont mis un 
accent fort sur la présence des 
femmes parmi les 7878 articles 
de cette encyclopédie régio-
nale, qui couvre le territoire de 
l’ancien Evêché de Bâle, de 
Bienne à Bâle, en passant par 
le Jura et le Jura bernois.

Un outil incontournable 
depuis 2005

Depuis sa mise en ligne, le 
DIJU est d’une aide consi-
dérable pour tous les journa-
listes, les gens versés dans 
la recherche historique ou 
autre et le public curieux en 
général. Très vite le Diction-
naire s’est mis en réseau et a 
commencé à collaborer avec 
d’autres institutions, comme 
Mémoires d’Ici, en 2007 déjà. 
En 2008, il a été intégré dans 
le métamoteur de recherche 
du Réseau des bibliothèques 
de Suisse occidentale. A partir 
de 2010, il est devenu bilingue, 
en s’ouvrant à la partie bâloise 
de l’ancien Evêché de Bâle. 

Il est désormais également lié 
à Metagrid, le projet de l’Aca-
démie suisse des sciences 
humaines et sociales. A partir 
du DIJU, on peut donc, selon 
les articles consultés, s’offrir un 
voyage en profondeur sur cer-
tains sujets, en suivant les liens 
qui sont proposés.

Suite à la table ronde Les 
femmes grandes absentes de 
l’Histoire ? que le DIJU a co-or-
ganisé en 2018 à Saint-Imier, et 
à l’année particulière de 2019, 
qui a été entièrement consacrée 

à des notices sur des femmes 
par le DIJU, il décroche en 2021 
la Bourse Fell-Doriot pour la 
recherche, qui lui a permis de 
développer encore plus son 
action de mise en évidence des 
femmes dans l’histoire régio-
nale.

Une collaboratrice pour 
les questions féminines

La gestion du dictionnaire 
revient à Philippe Hebeisen 
pour la partie en français et 
à Kiki Lutz pour la rédaction 

en allemand. Leur engage-
ment correspond à un 20 % de 
temps complet, le reste étant 
(beaucoup !) de bénévolat. Dif-
ficile dans ces conditions de 
faire progresser significative-
ment le nombre de notices du 
dictionnaire. Grâce à la bourse 
Fell-Doriot, une collaboratrice 
spécialisée a pu être engagée 
pour travailler spécifiquement 
sur le thème du féminisme 
dans l’Arc jurassien. Il s’agit 
d’Anne-Valérie Zuber, qui est 
doctorante à l’Université de 

Neuchâtel, où elle poursuit ses 
recherches sur ce sujet. En six 
mois, elle a rédigé trente nou-
velles notices consacrées à des 
femmes remarquables comme 
Jeanne Fell-Doriot justement ou 
encore la danseuse Eve Cha-
riatte, mais aussi des sujets 
touchant de près les femmes, 
comme les Centres de Santé 
Sexuelle du Jura et de Bienne, 
ou la Guerre du Lait, qui a mis 
les femmes engagées sur le 
devant de la scène dans les 
années trente à Bienne.

A l’occasion de la confé-
rence de presse qui présentait 
le DIJU nouveau, ces concep-
teurs ont, bien entendu, montré 
l’article consacré à Elisabeth 
Baume-Schneider, qui existait 
déjà, mais qui a été augmenté 
sur les chapeaux de roues par 
une phrase pour mentionner 
son élection au Conseil fédéral !

Qui peut figurer 
dans le DIJU ?

Quels sont les critères consi-
dérés pour qu’une nouvelle 
entrée dans le dictionnaire soit 
créée ? Il y a quelques don-
nées objectives, évidemment, 
comme la notoriété, l’âge, 
l’élection à un mandat politique 
et le territoire du Jura histo-
rique. Mais quelques excep-
tions se glissent aussi parmi 
ces critères. Ainsi la très jeune 
écrivaine jurassienne Elisa Shua 
Dusapin figure déjà dans l’en-
cyclopédie, vu le grand succès 
international qu’ont connu ses 
premiers livres. 

« Ce qui nous manque encore 
beaucoup, ce sont des spor-
tives et des sportifs, » admet 
Philippe Hebeisen. « Mais nous 
avons tout de même des gens 
comme Philippe Guerdat ! »

Tout le monde peut contri-
buer à enrichir le dictionnaire 
en envoyant des propositions 
à ces rédacteurs. Mais il faut 
ensuite faire preuve de patience 
d’abord pour savoir si la propo-
sition va être retenue ou non, 
puis jusqu’à ce qu’elle appa-
raisse effectivement en ligne.

Si vous voulez vous plonger 
dans l’histoire régionale, n’hé-
sitez pas à consulter le site 
du Dictionnaire du Jura www.
diju.ch pour y consulter les 
quelques 6000 notices en fran-
çais, les 300 en allemand et les 
1300 qui sont éditées dans les 
deux langues. | tl

Kiki Lutz et Philippe Hebeisen ont présenté leur DIJU tout neuf aux médias


